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✔ Vous vous intéressez à la vie locale
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✔ Vous avez un statut de travailleur indépendant
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« Faire tomber les représentations des deux côtés »
entRetien

L’Établissement et service d’aide par
le travail des Ardoisières, à Trélazé,
a organisé un Duoday au mois de
novembre. La semaine dernière,
l’Esat recevait les entreprises qui
avaient accueilli les travailleurs en
situation de handicap. Sabrina Bon-
not, directrice adjointe de l’établis-
sement revient sur la première édi-
tion de ce temps fort.

Comment fonctionne l’esat ?
Sabrina Bonnot : « L’Esat accueille
62 travailleurs en situation de han-
dicap et douze encadrants. Nos filiè-
res métier sont le conditionnement
horticole et alimentaire sec, ainsi
que les espaces verts. Nous évoluons
sur les métiers de la logistique et de
la préparation de commandes. »

enquoiconsiste leDuoday?
« C’est une journée qui s’inscrit dans
la Semaine des personnes handica-
pées. Le milieu protégé, comme
notre Esat et des entreprises du ter-
ritoire se portent volontaires afin de
se rencontrer, par le biais de duos
entre un professionnel du secteur
ordinaire et un travailleur Esat. En
novembre, c’est une quinzaine de
travailleurs qui sont allés découvrir
un milieu de travail ordinaire.
Pour la première année, ce vendredi
26 janvier, nous renvoyons l’ascen-
seur en accueillant dans notre Esat,

les salariés des entreprises parte-
naires. Nos travailleurs accueillent
leur binôme et leur présentent l’éta-
blissement et le travail effectué. »

Quelest l’intérêtdeceDuoday?
« C’est de faire tomber les représen-
tations des deux côtés. Aujourd’hui,
les Esat sont dans une dynamique
d’inclusion. Cela veut dire que les
professionnels du secteur privé doi-
vent être sensibilisés à ce que peut
offrir un travailleur protégé en Esat.
Et c’est aussi permettre au tra-
vailleur handicapé d’approcher la
réalité du travail pour ensuite
s’approprier un projet profession-
nel. C’est un tremplin pour lancer
une démarche de partenariat et
pour sécuriser le parcours des tra-
vailleurs handicapés. Cela peut se
concrétiser sous forme de stage, de
visite d’entreprises ou de mise à dis-
position de travailleurs de l’Esat
pour, petit à petit, évoluer vers un
emploi. »

Qui sont les travailleurs concernés
parceDuoday?
« Une quinzaine de travailleurs
volontaires participent à ce Duoday
avec la présence de huit entreprises
(paysagiste, restaurant…) qui vien-
nent avec une vraie volonté de creu-
ser la piste de l’emploi. Nous débrie-
ferons afin de connaître l’opportuni-
té de renouveler ce Duoday. »

trÉlazÉ

Sabrina Bonnot, directrice adjointe de l’Esat des Ardoisières. PHOTO : CO

Trois lieux mis à disposition des artistes
pour développer leurs projets

Montreuil-JuignÉ

« La ville souhaite poursuivre sa
dynamique culturelle en soutenant
la création artistique avec la mise à
disposition temporaire de sal-
les pour des artistes professionnels
du spectacle vivant, théâtre, danse,
musique, acoustique ou des arts
visuels hors musiques amplifiées en
contrepartie d’un temps de rencon-
tre avec les habitants », annonce
Agnès Aurégan, la responsable du
service culturel qui pilote ce projet
visant à développer les échanges
entre les artistes et les habitants.

Le hall d’exposition du centre cul-
turel Jacques-Prévert, la salle Jac-
quelin-Duchesne et le Théâtre de
Verdure en extérieur seront les
lieux mis à disposition des artistes
du 20 avril au 12 mai, du 8 juillet au
30 août ou du 19 octobre au
3 novembre au choix ; l’appel à can-
didatures est lancé jusqu’au
17 mars.

Contact : service culturel. tél :
0241311075.mail : a.aure-
gan@ville-montreuil-juigne.fr

Le théâtre de Verdure est l’un des lieux disponibles pour
des créations de spectacles. PHOTO : ARCHIVESCO

« C’est la première fois que j’entrais
dans une entreprise ordinaire »
Yassine est travailleur en situation
de handicap à l’Esat des Ardoisières
et a participé à la journée Duoday.
« La semaine, je suis polyvalent. Je
travaille en espaces verts, en logisti-
que et à l’accueil. Aujourd’hui,
j’accueille ma marraine de Duoday,
de l’entreprise Heppner à Écouflant.
J’aime bien le Duoday. Cela me per-
met de voir autre chose que l’Esat.
Aujourd’hui, je suis très stressé de
présenter mon Esat. Je montre à ma
marraine la réception, le contrôle des
palettes, le stockage, la mise à dispo-
sition des marchandises. En novem-
bre, j’ai été très bien accueilli dans
l’entreprise. On a beaucoup ri car le
transport c’est compliqué.
Je suis prêt à recommencer. C’est la
première fois que j’entrais dans une
entreprise ordinaire et j’ai été surpris
par la grandeur des bureaux et leur
zone de stockage. »

Yassine Ben Lakhdar dans la zone
de stockage de l’ESAT
des Ardoisières.

« Cela serait formidable qu’un travailleur
de l’Esat puisse intégrer notre entreprise »
Frédéric Maussion est salarié dans
l’entreprise Domitys « les botanis-
tes » à Angers. Il est chargé de main-
tenance dans la résidence. Vendredi
il était reçu à l’Esat.
« Il y a deux ans, à l’ouverture de la
résidence, ma direction nous a propo-
sés cette journée Duoday et j’ai tout de
suite été volontaire. Nous avons
accueilli six travailleurs le 23 novem-
bre. Cela implique de sensibiliser au
handicap nos résidents et nous, les
salariés. On a laissé nos tâches habi-
tuelles pour se rendre disponibles.
C’est un moment d’échange et de par-
tage très riche et une belle journée.
Aujourd’hui, à l’Esat des Ardoisières,
je suis « le stagiaire ». Je découvre le
travail effectué grâce à mon binôme.
Cela serait assez formidable de
savoir qu’un travailleur de l’Esat
pourrait intégrer un emploi dans
notre entreprise. »

Frédéric Maussion, salarié
à la résidence senior Domitys.
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Lire et faire lire lance un appel aux bénévoles
Co-fondé en 1999 par l’écrivain
Alexandre Jardin, Lire et faire lire
est un programme national d’ouver-
ture à la lecture et de solidarité
intergénérationnelle. Pour cela, des
bénévoles de plus de 50 ans rencon-
trent chaque semaine, dans les éco-
les, des petits groupes d’enfants
pour leur raconter des histoires
tirées d’un livre avec l’objectif de
leur transmettre ce grand plaisir de
lire.
À Écouflant, une convention a été
signée entre la mairie et la
FOL 49 (fédération des œuvres laï-
ques) pour l’organisation de séances
de lecture dans les trois écoles – Bel-
lebranche, George-Sand, Sainte-
Jeanne-d’Arc – et le centre d’accueil
de loisirs des Sablières.
Annick Van Roy est la seule person-
ne qui assure pour le moment cette
mission depuis 11 ans. Sourire aux
lèvres, elle rayonne. « C’est un grand
plaisir pour moi d’aller une fois
30 minutes par semaine à l’école
Sainte-Jeanne-d’Arc et au centre
d’accueil pour lire un texte, une poé-
sie ou une histoire. Parfois je le fais en

Écouflant

chantant – ça c’est personnel – on
peut écrire et chanter ce qu’on lit.
C’est ma petite fille qui, faisant partie
d’un groupe de jeunes enfants, m’en a
donné l’envie. Même s’il faut passer
un peu de temps à rechercher des

livres, c’est vraiment un moment
exceptionnel. Et puis je m’amuse aussi
à théâtraliser ma lecture ».
Livre ouvert, main tendue en guise
de bonjour, Annick lance le généri-
que « et cric et crac, mon histoire va

commencer ». Un générique
qu’Annick aimerait communicatif
auprès de la population et fasse
venir quatre à cinq bénévoles de
plus. « Nous étions 7 il y a 10 ans »,
regrette-t-elle.

Annick Van Roy commence toujours ses interventions par « et cric et crac, mon histoire va commencer ». PHOTO : CO

tRéLAzé
DenisStracquadanio.Artcontem-
porain,duvendredi2audimanche
18février,14h30à18h30,Les
Anciennesécuries,70, rueFerdi-
nand-Vest.L'approcheartistique
révèleun lienprofondavec l'explora-
tiondescouleurs,des textures,des
mouvements.Cetteconnexionavec
lesélémentsvisuelsetsensoriels lui
permetdecréerdesœuvresquisus-
citentdes réponsesémotionnelles.
Gratuit.Contact :0241337474,
https://www.trelaze.fr/
Messe.Dimanche,10h30,église
Saint-Pierre.
Super loto.Samedi10février,18hà
22h,salleAragon.Organisépar la
sectiondetennisdetableFoyer
espérance.Nouvelhoraire,ouvertu-
redesportesà16h30.Denombreu-
sescartes-cadeauàgagner (800€,
200€,150€,100€,etc.).Tarif :3€ la
carte,8€ les3.Réservationcon-
seillée.Buvetteet restaurationsur
place.Contact :0638462374.
Dondusang.Jeudi8 février, lematin
de10hà13het l’après-midide16hà
19h30,salleAragon,48, rueJoseph-
Bara.Uniquementsur rendez-vous
sur lesite :dondesang.efs.sante.fr.
Encasd’empêchement,depenserà
sedésinscrireen ligneafinde libérer
laplacepouruneautrepersonne.

sAint-
BARthéLemy-d'Anjou
Conférence.Jeudi1er février,
20h30,UCOAmphithéâtreBazin,
Angers.Thème: lesCathosvont-ils
disparaîtrede laFrance?Assuréepar
GuillaumeCuchet,professeurd'his-
toirecontemporaineà laSorbonne,

spécialistede l'histoireducatholicis-
me.Gratuit.
encasdepéril imminent -Jérôme
Rouger.Comédie,humour. jeudi
1er février,20h30,Théâtrede l’Hôtel-
de-Ville,1, rueJean-Gilles.Jérôme
Rougera l'artdeconcevoirdesspec-
taclesquivisent l'éveildesconscien-
cespar l'humouret l'impertinence.
Chacunedesespiècesporteun
regardà la fois faussement innocent
et redoutablement férocesurnotre
mondeetsescontradictions.Tarifs :
22€, réduit10€.Contact :
0241961490,billetterie@thv.fr,
http://www.thv.fr
Messe.Samedi,18h,Saint-Lezin.
Adorationetconfessionàpartirde
17h.Repaspartagéàpartirde20h.
Rencontreavec l'auteurdeBD,
XavierCoste. Mercredi7 février,
20hà22h,médiathèquede laRan-
loue.Enpartenariatavec leTHV,
accompagnédugroupeSplendor in
thegrass,XavierCosteviendraparler
desacollaborationsur lespectacle
tiréde laBD«L'hommeàla têtede
lion»,qui seradonnéauTHV.Pour
découvrir lesarcanesde lacréation.
Gratuit.Contact :0241933530,
mediatheque@ville-stbarth.fr,https:/
/stbarthelemy.bibli.fr/

Rives-du-LoiR-
en-Anjou
CercleSaint-PierreRives-du-Loir-
en-Anjou.Assembléegénérale
dimanche4février,9h30à12h,7,
cheminde l’Enclose,Villevêque.
Tous lessociétairessontconviésdès
9h30pour lepaiementdescotisa-
tionsetà10hpour l'assemblée
généralesuiviede lagalette.

Communes express

« Un manque à gagner » : précision
Une précision est à apporter après
la parution de l’article intitulé « Un
manque à gagner », paru dans
notre édition d’hier.
Ainsi, la perte de compétence par
la ville de Montreuil-Juigné de la
gestion du crématorium qui sera

assuré par la communauté urbai-
ne à compter du 1er juillet 2025 ne
devrait pas avoir d’impact sur les
finances de la Ville. En effet la
communauté urbaine reversera à
la Ville ce qu’elle percevait au titre
de la gestion du crématorium.
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